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La «formation à l'information»
(Information Literacy) en Europe

Jean-Philippe Accart
t Rédacteur d'Arà/cto

pour l'ASD-SVD

Lla «formation à l'information» -
traduction littérale d'Bi/ormafion Literacy

- est une notion en débat parmi les profes-
sionnels de l'information et fait l'objet de

nombreux séminaires ou congrès, le dernier

en date étant celui de l'IFLA 2004. Chaque
professionnel œuvre à cette tâche d'impor-
tance auprès de ses utilisateurs, l'objectif
étant de leur donner le maximum d'auto-
nomie par rapport à leur recherche d'infor-
mation. Il existe plusieurs acceptations ou
définitions de cette notion.

Dans un ouvrage paru en 2003", le Con-
seil national de la recherche italien nous
offre un panorama très complet sur la si-

tuation en Europe de la formation à l'infor-
mation, avec une douzaine d'articles écrits

par des enseignants, chercheurs ou biblio-
thécaires européens. Chaque article expose
une situation particulière: nous les avons

répartis par zone géographique (Europe du

Nord, de l'Ouest et du Sud) permettant
ainsi d'avoir un état global de la situation
européenne.

L'introduction de Caria Basil! (Univer-
sité LUMSA de Rome) souligne le besoin
d'une formation à l'information pour l'uti-
lisateur, rappelant que la masse d'informa-
tion disponible (notamment sur Internet),
si elle présente un avantage certain, est aussi

un facteur déroutant.
L'Union européenne, au travers du pro-

gramme eEurope, reconnaît que les notions
d'e-government, e-education et e-content
sont d'importance majeure à l'heure ac-
tuelle. La formation à l'information est à la
croisée des chemins entre le social, l'éduca-
tion et l'information: les programmes euro-

* Information Literacy in Europe: a first insight into
the state of the art of Information Literacy in the Eu-

ropean Union / ed. by Carla Basili. - Roma: Consiglio
Nazionale delle Ricerche, 2003. - XIV- 315 p. - (Note
di bibliografia e di documentazione scientifica, ISSN

0085-2309; LXVI)

péens consacrés à l'information (du pro-
gramme «Impact 1» lancé en 1988 à

«eContent» pour 2005) montrent que
l'Union européenne développe une vérita-
ble politique par rapport à l'information.
La promotion d'une culture de l'informa-
tion en fait partie intégrante. L'initiative
EnIL (European network on Information
Literacy) rassemble des experts avec pour
objectif la mise en place d'une stratégie
commune concernant la formation à l'in-
formation en Europe.

Certains pays d'Europe du Nord (Belgi-

que, Hollande, Danemark, Finlande, Suède)

exposent leur situation: en Belgique, suite
à une enquête, il apparaît que la formation
à l'information relève du niveau local et non

pas national et qu'une initiative plus glo-
baie impliquant politiques et enseignants
serait grandement profitable aux étudiants.
La «Vrije Universiteit» de Bruxelles orga-
nise, pour sa part, des sessions de formation
à destination des pays en voie de dévelop-

pement.
En Hollande, le gouvernement a pris la

mesure du problème et a inscrit la forma-
tion à l'information dans le cursus univer-
sitaire. Les professionnels hollandais sou-
haitent maintenant que cette question soit
abordée dans le cursus scolaire.

Au Danemark, il existe également une

politique nationale de formation à l'infor-
mation, avec le support de DEF (Danish
Electronic Research Library).

La Finlande apparaît comme un pays
avancé en la matière avec de nombreuses
collaborations universitaires et l'accent mis

sur la formation à distance.

En Suède, un organisme spécialisé a été

créé, NORDINFOlit (Nordic Information
Literacy Institute): la formation à l'infor-
mation est devenue la tâche prioritaire de

NORDINFO (Nordic Council for Scienti-
fie Information).

En Europe de l'Ouest (France, Allema-

gne, Irlande, Grande-Bretagne), S. Che-

villotte et £. Noël de l'Enssib estiment que
la formation à l'information est une préoc-
cupation qui remonte à une dizaine d'an-
nées.

Avec FORMIST en France, l'objectif de

mettre en lien un arsenal d'outils de forma-
tion à distance est rempli. /. Lin/c-Pezef et

O. Brfescheid présentent la recherche d'in-

formation comme un processus dynamique
qui fait partie d'un concept plus global, la

gestion des connaissances. Au travers de

FoRSIC (plate-forme de gestion des con-
naissances), ils mettent en avant l'impor-
tance de mettre en place une ontologie, en

Information Literacy
in Europa
Information Literacy ist ein unter Informati-

onsspezialisten breit diskutiertes Konzept
und Thema zahlreicher Seminare und Kon-

gresse, zuletzt auch an der IFLA 2004. Dabei

geht es den Experten in erster Linie darum,

ihren Benutzerinnen und Benutzern ein

Höchstmass an Unabhängigkeit bei der Infor-

mationssuche zu bieten.

Der Begriff der Information Literacy kennt

mehrere Bedeutungen und Definitionen. Im

2003 erschienenen Werk des italienischen For-

schungsrats wird die Situation in Europa be-

treffend die Informationsvermittlung sehr

umfassend dargestellt. Ein Dutzend Artikel,
verfasst von europäischen Lehrpersonen, For-

Schern und Bibliothekaren, schildert den

Stand nach Ländern.

Car/a Sas/// (Universität LUMSA in Rom) unter-
streicht in der Einleitung die Bedeutung von

Information Literacy vor dem Flintergrund der

heute zu bewältigenden Informationsflut.

Mit ihrem Programm eEurope nimmt sich die

Europäische Union der Relevanz von Begrif-
fen an wie e-government, e-education und e-

content.
Als Schnittstelle zwischen dem sozialen Be-

reich, der Bildung und der Information nimmt
Information Literacy einen wichtigen Platz

ein: Seit gut 15 Jahren führt die EU eine re-

gelrechte «Informationspolitik», zu der auch

die Förderung einer Informationskultur ge-
hört.

Im zitierten Werk werden die unterschiedli-

chen Auffassungen, die die Länder Europas

zu Information Literacy vertreten, in einem

Panorama einander gegenübergestellt. Dar-

aus geht hervor, dass die beste Methode eine

Einbindung von Information Literacy in die

Politik, in ein Schulungsprogramm, vorsieht.

Der weite Begriff der Informationsgesell-
Schaft, zu dem sich alle Länder bekennen,

sollte demnach einer Entwicklung und An-

wendung von information Literacy in Europa

förderlich sein.

L/öersefzung: /Wyriam Tscbopp, Zürich

£-/Wa/7; e/denberry@gmx. ch
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l'absence d'autres outils de classification
dans le champ qui nous occupe.

Les universités allemandes offrent, pour
leur part, des cours de formation à l'infor-
mation, mais il semble que les qualifications
pédagogiques pour cet enseignement doi-
vent être réajustées ou complétées. Une
étude sur l'utilisation des ressources élec-

troniques réalisée dans ce cadre universi-
taire montre cependant que l'appropriation
de ces ressources par les étudiants n'est pas
si évidente.

L'Irlande ne semble pas connaître la no-
tion de formation à l'information, absente

du vocabulaire: l'action politique est sur-
tout concentrée sur l'aspect «technologie de

l'information» (utilisée dans le contexte

plus global de la Société de l'Informa-
tion).

En Grande-Bretagne, la situation est très
différente de celle de l'Irlande, la formation
à l'information étant prise en compte par

un certain nombre d'acteurs: politiques,
fournisseurs d'information, bibliothèques,
enseignants.

L'Europe du Sud (Italie, Espagne, Por-

tugal, Grèce) présente une situation con-
trastée: en Italie, ce champ est complète-
ment pris en charge par les sciences de

l'information. La formation à la technolo-
gie numérique à l'école ou en formation
continue, la présence de deux réseaux na-
tionaux (IRRE et EDA) sont autant d'ini-
tiatives pour diffuser cette méthodologie.

La Grèce inscrit principalement la for-
mation à l'information dans l'enseignement
délivré aux étudiants en sciences de l'infor-
mation.

Le Portugal l'inclut dans le concept plus
large de Société de l'Information.

L'Espagne le voit comme un outil de

benchmarking ou comme un modèle de

management stratégique.

Le panorama donné ici montre combien
la notion de «formation à l'information»
est prise en compte différemment selon les

pays européens, avec des conceptions par-
fois opposées ou approchantes. L'inscrip-
tion dans une action politique, dans un pro-
gramme d'enseignement apparaît comme
la meilleure méthode.

Le concept plus large de «Société de l'In-
formation» auquel tous les pays sont sensi-

bles, devrait cependant aider à développer
et appliquer la formation à l'information
en Europe.

E-mazZ:

/ean-P/»7ippe.Accarf@sZfr. admz'n. c/z

Ce texte paraît également dans la rubri-
que «Notes de lecture» de la revue Doczz-

menfaZzste-Sczences de /'zn/orzwafzon, n° 41.

EnIL: una rete per la «Cultura
dell'informazione» in Europa

Carla Basiii
Consiglio Nazionale
delle Ricerche
National Research Council
Ceris - Section on «Science

and Technology Institutions
and Policies»

Roma, Italia

u n discorso europeo sulla
«Cultura deH'informazione»
EnIL (European zzefwor/c on fn/ormafz'on Li-
feracy') è una iniziativa dellTstituto di Studi
sulla Ricerca e la Documentazione Scienti-
fica del Consiglio Nazionale delle Ricerche

italiano^ awiata nel 2001.

L'idea di aprire un discorso europeo in-
centrato sulla Information Literacy (IL) na-
see dalla constatazione dell'assenza di una
«voce europea» nel dibattito IL, dominato
da oltre un decennio dalle iniziative statu-
nitensi'. Mentre negli USA, infatti, l'obiet-
tivo IL è evidentemente elemento di poli-

tica nazionale, in Europa esso viene

perseguito soltanto in forma episodica e

frammentata, con duplicazione di sforzi ed

investimenti.

Il tema délia IL cade tra gli ambiti délia

Informazione e délia Formazione, ambiti
rispetto ai quali l'Unione Europea ha for-
mulato fin qui specifiche politiche, senza

tuttavia considerare esplicitamente la ne-
cessità di promuovere l'obiettivo di diffon-
dere una alfabetizzazione all'informa-

Dall'analisi delle politiche dell'UE per la

Società dell'Informazione, infatti, emerge
che, rispetto al modello delle 3C (connetti-
vità, contenuto e competenze) - ricono-
sciuto quale fondamento di ogni Politica
Nazionale per l'Informazione - la politica
dell'Unione Europea è stata fin qui focaliz-
zata aile prime due, cioè alio stabilire una
infrastruttura telematica efficiente e ad at-
tivare servizi elettronici di pubblica utilità.
Rispetto alla «terza C», le competenze,
l'Unione Europea ha fin qui promosso e so-

stenuto una «Cultura del computer» e delle

reti, ma non ancora una «Cultura dell'in-
formazione». [Basili, 2003].

L'operatività istituzionale dell'Unione
Europea (UE) promuove politiche comuni
nel rispetto dell'autonomia degli Stati Mem-
bri e tradizionalmente svolge il ruolo di «vo-
lano» nell'awio di azioni comuni. Taie

ruolo sarebbe di fondamentale importanza
nel caso délia Tn/orznafzo« Literacy, cosi

poco recepita dai più, se non addirittura in-
terpretata come «Computer Literacy».

Obiettîvi di EnIL
EnIL si propone i seguenti obiettivi:

1. costituire una sede di aggregazione e di-
battito tra esperti délia EU25 nel settore
délia fn/ormafzon Literacy;

2. produrre un rapporto sullo stato del-
Tarte délia Information Literacy negli
stati membri dell'Unione Europea;

3. concordare entro la rete EnIL una co-
mune agenda di ricerca e le condizioni

' /iftp://www.ceris.to.c«r.if/Bosi/i/£nIX/index./ifm/
* A seguito del processo di riordino del Consiglio Na-
zionale delle Ricerche, l'Istituto di Studi sulla Ricerca

e la Documentazione Scientifica è confluito in un altro
istituto. Successivamente, il coordinatore del progetto
EnIL - Caria Basili - è passato alla sezione di Roma del-
l'Istituto Ceris del CNR e con lei il progetto EnIL.
* [Basili, 2001] Basili, C. (2001), «Jn/ormafion Literacy»;
«H concetto so/o statunifense?, «AIDAInformazioni»,
19 (2001), n. 2

Arb/do 3 2005


	La "formation à l'information" (Information literacy) en Europe

